
âk ! X ■-ГJ 2 LE MADAWÀSKAIЯ
1

Coin de la cuisinière A4 aaa f f ( 11

AU FOYEHrrfTrrrtrt ». t'tf trrrrrr
I<à (larcoimiere

1¥ 1

1

Pet{Qualité | 

|^R*fl*noe IMl Competence
Kffloaoiteh Recettes

flidot)6-i)Oü8 a Eviter 
і 1,3 pievre JI?ypl?oi5

Malgré la grande demande que nous avons eu 
dans les derniers dix jours, nons sommes mieux 
que jamais préparés pour vous offrir tous les ob­
jets nécessaires à une chambre de malade.

Nous offrons la meilleure qualité au plus bas 
prix possible pour les articles suivait ts*

4 26%£&rШAbnnf à'f w Peroxide d’hydrogt-n
Alcool à friction, ZKsiufecteurs, etc
„,^inteaant qucla fièvre fait r*ge rappelez-vous 
que nous sommes capables de remplir toutes vos 
prescriptions comme auparavant.

Nous vous garantissons le plus grand soin les 
meilleures remèdes, un traitement et un prix hon-

GERVELLES DE MOUTON
тла» 

ч <к.|Л
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Epluchez soigneusement les 
velles après les avoir laissées bai­
gner dans de l’eau vinaigrée. Fai­
tes cuire, laissez refroidir et coupez 
en trois ou en quatre suivant la 
grosseur- Faites frire tous>os mor­
ceaux en même temps ; faites de 
jolis croûtons en carré, que vous 
fait.-» frire, retirez du feu et

cer- e0
lire i»

Voue êtes bien bon» monsieur le: 
curé, je venais.. . . pour la petite I 
note. ...

Ces вже

frittes 6
I —Quelle note ?

—Mais la note de la soutane 
V-У que je vous ai faite au mois de dé­

cembre et que vous avez promis 
Me me payer à Pâques................... _

—Ah tj’y suis : c’est pour cela 
que vous êtes venu ? Ma foi, 
auriez dû venir plus tôt ; mainte­
nant Pâques esr passé, ce sera pour 
l’année prochaine.

Jean Baptiste Muller ne s’atten­
dait guère à cette répense de son 

I curé. Il ouvrait de grands yeux et 
ne savait trop s’il avait bien corn-1 
pris.

—Je vous répète, Monsieur Mal- 
lier, que Pâques est passé, et que|
Id’ici Pâques prochain,
I du temps devant
I Cependant, Monsieur le curé, 
hasarda Muller,

La fille au cœur léger qui court la prétentaine. 
Qu. trotte, jour et nuit, dans la froide saison. 
Bu raquette, en patin, au coté d’un garçon.
A trouver un époux aura bien de la peine,
Pour fonder un foyer, gardien de son bonheur, 
lout jeune homme

Orné
__

,* bras, m 
tiens m 
reeunl 
D. P edi 
leouae 
tôm.j.n

posez
entre chaque croûton un morceau
і c rveile. Disposez sur un plat 
lans lequel vous aurez versé veut prendre une fille d’honneur.une

La belle garçonnière, au souriant visage 
De l'amour partagé n’aura jamais le gage 
Et pourquoi, s'il 
Elle a

voussauce tomate un peu épaisse.

PAUPIETTES DE LANGUE 
DE BOEUF vous plait ? Pour suivre son instinct 

de la pudeur quitté le droit chemin ;
D ici, delà partout elle a versé son âme,
Epuisant son

Tout 
vices d’:Prenez une langue de bœuf aux 

deux tiers cuite, découpez la en 
tranche minces, ajoutez un mince 
couche Je veau, une petite barde 
do lard entourera les deux 
ceaux, enveloppez dans un papier 
beurré, faite griller et 
bourre très chrud et bien assaison-

"ngtaa
construi

amour en un flirt maladroit 
V.ugt garçons sur son cœur tour à tout ont eu droit 
Mais pas uu ne la veut pour en faire sa femme. 
(Comme bien on lésait, personne n’est pressé 

e S emparer d’un bien par un tiers délaissé. )

doux yeux qui cherchez la fort 
campagne aux rgyons.de la lune,

Vous perdez votre temps, je vous le dit sans fard 
Croyez-vous inspirer un amour véritable 
En faisant une action en soi si peu louable ?
Si c est là de l’amour, c’est de l’amour bâtard 
Qui ruine l’avenir et souille l’innocence,
Vo.là de tous vos jeux l’unique conséquence !
Le chevalier servant qui vous suit pas à pas 
Sait trop bien maintenant que vous ne serez pas 
La femme qu'il lui faut. Pour épousé fidèle 
11 cherchera plus loin une fille modèle 
Qui vivant loin du bruit et dans l’obscurité 
Aura gardé son cœur de toute vanité.

Et la belle luroune avec son casque à mèche 
Sou sweater coloré, ses patins, son traîneau,’
Tou, sou fol attirail, reste le bec dans l’eau .
Elle a manqué sou but eu faisant trop la fraiche I 
Ma fi le croyez-moi, restez à la maison 
C est la loi de l’honneur. Courir la galipotte 
La nuit comme le jour, sans rime ni raison 
Aux yeux des gens sensées est le fait d’une sotte 
La fille au cœur léger gui court la preteutaiue.

fl -K, » T S°“ CœUr devta “°"teren graine.
(L Etincelle du Sacré Cœur)
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’ Si vo. 
not de 
résistant 
avec dos 
durer la 
prix, en­
voie :

Garçonnière 
En battant la

servez sur aux nous avonsune nous.
ne.

Notre deviate 
lee

meilleure*

CROQUETTES DE POMME 
DE TERRE

une promesse est 
[une promesse, et que Pâques soit 
passé ou non, il est toujours tempsI 
d’y satisfaire.Prenez -.x belles pomme de ter­

re, fuites cuire épluchez et écrasez 
et passez. Ajoutez six jaunes d’œufs 
casses l'un après l’autre, 
devez travailler la purée ; quand 
elle est consistante, vous avez bat­
tu les six blancs en neige, vous 
entour-z vos croquettes de blancs 
d oeufs et vous jetez dans la friture 
bouillante dix minutes à peine.

omelette italienne

Fai les dans la poêle une omelet­
te ordinaire, roulez la bien laissez- 
-1 r froidir. Coupez-la on tranches 
rangez les en couronne dans un 
Plat allant au four, délayez dn gru­
yère rape nans du lait, couvrez 
vos morceaux d'omelette et 
cha pie morceau ajoutez 
ceau de beurre ; faites prendre 
couleur et servez.

МдЦ-SSÉ AU CITRON 

Prenez des citrons et des 
ceaux de sucre que vous f-otterez 
fortement sur les citrons, mettez 
le olcre dans un verre de bon vin 
blanc, quand il est fondu, ajoutez 
deux ou quatre oeufs entiers et 
t rois jaunes ; mettez sur feu ardent 
battez fortement jusqu’à 
cela monte, ajoutez du rhum, servez 
en verrez en verres ou en pots 
très chaud.

AlbEst-ce là votremaniète de voir? 
fit le curé en attachant edn regard 
sur le tailleur. Cependant, lorsque 
vous avez été baptisé, votre parrain

O
Eccar vous Manufac

il
I et marraine n ’ont-ils pas promis de- 
I vaut Dieu que vous vous acquitte­
riez de vos devoirs de chrétiens ?

I N’avez vous pas, à votre Première 
Communion, renouvelé solennelle­
ment cette promesse ? Comment 1 a- 
vez-vous reconnue ? Et n’eatee 
pas, en invoquant ce même 
ment : “Pâques est passé’’ 
chaque année. 
l'accomplissement 
grecques ? Pourquoi voulez- 
que moi, je sois plus scrupuleux 
envers Jeen-Baptiste > Muller quel» 
Jean-Baptiste ne l’est envers Dieu ? I 
Vous m’avez converti à votre ma- 

. nière de faire : désormais, je ferai 
comme vous, car je tronvecela très 
commode.

Le père Muller savait fort bien 
que son curé n'était pas homme à 
lui faire tort d’un cemtime, mais 
u ’eu comprenait pas moins la force 
de l’argument. Loyalement, il en 
fit l'application.

—Monsieur le curé, dit-il, merci 
deMa leçon que vous venez de me 
donner. Elle portera sou fruit, je 
vous le promets, et je n 'attendrai 
pas aux Pâques prochaines.

cher Muller dit I, Trois joura »Prée. Muller était
il s’agirait d, me prendre me^rê - Sainte Table, et le
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de la
CANADIAN KODAK Co.

Maison, 
aurU rue 
continents 
dieu a soi

ou au bure

' A
agrandi 

fat émaillé

s*
sur

B. SENSun raor- Kodak Autographic qui donne l'histoire de toutes voa poses 
Poudre à développer. Pellicules ou Film»

Albums. Botte à développer. Assortiment complet pour les 
Amateurs

Al
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Varietes: Pâques
est Passe

-C est vrai, disait-il, j’ai eu 
tort ; mais à présent Pâques est 
passé, ce sera pour l’année pro- 
chaîne.

ans la même

Liste de pnx envoyé franco sur demande, aussiinor
que Catalogue

9e^‘ agrandissement •surJeau Baptiste Muller tailleur de 
son état, n’était pas uu méchant 
homme au fond, mais enfin ce n’é­
tait pas un chrétien

C’était tous les 
chose. Portraits au Crayon, Couleurs, Sépia VU faut pourtant que cela finis-
se, se dit le bon cyré.

Un jour, aux
TheBapratiquant, 

II venait bien à la messe aux gran­
des fêtes, mais quant à recevoir 
les sacrements, à faire ses Pâques 
il n'en était pas là.

Son curé lui faisait parfois visi­
te, et de temps en temps, il ame­
nait la

SALON DE MUSIQUE Capprochrs de jan­
vier, Muller vit entrer chez lui 
curé. Il s'attendait à 
ses craintes se dissipèrent bien vi­
te.

J’ai aussi un département de musique où vous pouvez voua 
procurez tous les instrumente de mueipue 

Musique en feuilles, chants populaires
Votre commande par la malle 

sera l’objet de notre meilleure attention.

!■ the matt- 
Md J. 1 
Bdmun- 
Madawi 
New-Bi 
Assigne

Tender

ce que son
un sermon

anglais et français.
—Mon

PENSEES conversation sur ce terrain 
—Voyons, Monsieur

;
Muller,

vous êtes un ouvrier laborieux, 
un honnête homme, pas méchants 
pour deux liards. Pourquoi donc 
ue remplissez vous pas vos devoirs 
eu vers le bon Dieu, comme vous 
les remplissez envers les hommes ? 
Rien ni personne 
pêche; Vous n’avez donc pas d’ex­
cuse,

S. LAPORTE, Photographe 
EDMUND8TON, N. B.

L’aumône du soir fait le bonheur 
du lendemain.

Q îi s attend à l'écuelle d'autrui 
a sonvi ut mal dîné.

Q ii veut être riche en un an, au 
bout de six mois est pendu.

U ne pas chasser sur les terres 
d autrui.

Qui se fait miel les mouches le 
mangent.

Mauvais berger qui ai nie le loup.
(Тій cl. f .I

Stc>
La figure du tailleur s'éclaircit ; 

il prit sou galou et son galou et se 
mil eu devoir de prendre les
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AVIS--------*

Election Civique 
Ville d’Edmundston

mesu­
res.

J ai *e plaisir d’annoncer aux 
membres de la Caisse que, par des 
démarches faites auprès des auto­
rités de la Société, j’ai obtenu un 
délai d’uu mois pour le règlement 
des primes de l’année courante, 
évitant ainsi l'amende que doitpa- 
yer tout retardataire. Voyez donc 
à РаУег vos dus à la Caisse dans 
le cour» du moied'Avril. Adressez 
vous à \

Xi

— Faites-moi cela solide, dit ie 
curé.

ne vous en em*

m*
--Soyez tranquille, Monsieur le 

curé, vousLe père Muller se grattait l’oreil­
le, tournait son aiguille entre ses 
doigts, 1 air assez embarrassé :

Je ne dis pas que vous n’avez 
pas raison, Monsieur le curé, mais 
voyez vous je suis 
cheur, et pour faire les choses 
convenablement, je croisqn’il se­
rait bon d'attendre Pâques, j’au­
rais au moins le temps de 
tourner, car c’est

Уsavez que vous pou­
vez compter sur moi.

—Seulement, je n’ai pas d’at- 
geut pour le moment, je vous 
yera-i à Pâques.

Q e?t bien, Monsieur le curé, 
je ne suis

m

pa-
AVIS est par les présentes 

donné que I’66ection annuelle 
pour maire et échevins aura 
lien mardi le 17 yfvril.A.D. 
mil neuf cent vingt trois.

Les nominations seront re-

ENOTICE is hereby given 
that the annual election for 
mayor and alderman will’ be 
held on Tuesday the 17th 0f 
•dpril A, D. 1913,

Nomination

vieux péor ouvre toute» les atun ш Wall-Paper, 1 
/ Picture Frau 

lead st 
Paint Brashes 
Moulding veil 
Garnet Paper 
A. C. Motor,

pas cn 
votre soutane pour le

peine de cela, ;Vous aurez 
Jour de 1 An.

Et ce qui fut dit fut fait. 
— Monsieur le curé

La nuit tout ЬоііП"*, est bon.

Q :i ;t nue tôt» trouve à »c coiffer.
L-t» imvtva-s d ébiteurs font Je 

masmil.s prêteur

Q »i veut t.

G. Boucher
au du Madawaska

■л-Ш - t "
me re-

: une grosse af- 
faire que vous me proposez là.

—Je vous avoue que je 
pas trop pourquoi vous voulez at-

: * c à Pâques ; mais enfin si curé, 
j’etaissûrqu’aux Pâques prochai- Muller était embarrasé D'une 
nés vous vous approcherez des sa- part, il désirait son argent del’au- 
crements, je serais l'homme le Ire il redoutait le sermon II atten
olus h.-ureux du monde. dit toutefois qu’on eut passé le deu-"

—Voilà qui est cou venu. xiètue dimanche après Pâques ■
Et le hou curé s'eu retournait, après qu i il Se hasarda 

ne sachant s'il devait compter sur 
la promesse de Muller,

Pâques arrive ; point de Muller.
Et cela dura des années.

Le curé, lorsqu’-T voyait Muller 
après Pâques, lui faisait des pater­
nels reproches. Mais Mullei avait

St-Basile, N. B.va venir 
yayer ra soutane, se dit-il, et je 
vais avoir à entendre

■■■■ ЯЩШ requited by 
çues par le sous-stgné jusqu’à bw will be received by thé 
6 hrs P. M. Vendredi le 13 undersigned up to six o’clock 
Avril, mil neuf cent vingt P* * • Friday the Thirteenth 
trois-, day of April instant.

Le poll pour la dite élec- The P®11 for said election 
tion sera tenu au Bureau de be held in the Town Office, in 
la Ville de la dite ville et ou- the said Town, and will be 
vnra à dix heures, A. M. et °Pen at Ten O’clock in the 
restera ou vert jusqu .’à 4 hrs fote“o°n and remain open un- 
P. M. du même jour. til Four O’clock in the after-

Daté à Edmundston, N. B. "T °f the Юше ЛлУ- 
le 6 Лvril.mil neuf cçnt vingt ,,?a‘ed at SffWWajK.R 
trois. 1 thls 6tb day & Лр<А. Ь.

1923.

as і at
r.)jî prouver ne prouve ne VOIS ES Glass valued, 

MiscaUencous

TENDERS 
will be accepte 
on the whole.

TENDERS 
ALBION R. 1 
J. Dionne. Ш 
and marked "1 
(•parity block 

A datait listi 
at Albert 

' attheTowaof; 
■pan appHeatk

u» termon. 
Mars Pâques se passe . point derien. M. et Mme David Thériault am 

8‘ Ju® M?11® Yvonne Ringuett* 
et Emile Ringuettesont partie lun- 
di dernier pour Gardner Mass, où 
ils demeureront à l'avenir.

I,/
Qui .4 compigm.:, a maître. 

Eo te .lêeh mt 
voisin.

Il vaut
ijij a ses duints.

Celui là 1,0 veut, qui tarj 

Qui a metiei-

tvui su lève de bonne heure et 
couche tard fait revenir le bien

11e mouille pus ton

Melle Iroelda Fournier qui était 
a Gardner Mass, depuis le mois de 
Décembre est venu voir sa mère 

a aller M,ne Willie Fournier qui est dan- 
gereusement malade. Melle Four­

voyant entrer, celui-ci niet drit retourner dans quelques 
vint au devant de lui de l’air le ““rine». 
plus aimable.

n» 1 »îü x s adresser à Dieu

Wmm Veuf. trouver 8011 curé. 
Eu lea renie.

se
Mme Frank Desjardins de St 

André de Mad. était en visite çli- 

manche dernier ebes son bean-frè­
re M. Adolphe Martin ainsi que 
chez M. A. Ringuette.

per-
du. —Bonjour Monsieur 

c’est une rareté de
notMuller ; 

vous voir au 
presbytère. Doutiez vous doue la 
peiné de voue asseoir,

Marche de travers, NPp niais marche
Auldroit. du temps devant luig-ef ilee 

yait fort.

ЯЛ? kA
cro- Thomas GUERETTE, , 

Secrétaire de la Ville.
te Thomas GUERBTTB

Town CleA. ,
A.. *•'. y
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